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[1] AFFAIBLIR  Médecine - Médecine 

verbe 
Etymologie  FEW III 616b : flebilis

Définition  Diminuer sensiblement, notamment une vertu* assurant la vie d'un membre ou du corps entier.

Notes

var AFFEBLIER var AFFOIBLIER syn DÉBILITER syn AMENUISER syn AGGRAVER

Glose  Les emplois trouvés chez Martin de Saint-Gille interviennent dans des contextes où le 
pronostic vital est souvent engagé. [I. Vedrenne-Fajolles]

Citations

Es agues continues, se la levre, l'euil, le sourcil, ou le nez soient teurs, ainsi que le pacient ne voye 
point, la vertu du corps affoiblie et debilitee. 
Martin de Saint-Gilles, Amphorismes Ypocras, 1362-1363, p. 76.
[…] car par telle incision [du chancre dedens le corps] la vertu du membre seroit hostee, et pourroit 
bien venir trop grant effusion de sang, dont la vertu regitive de tout le corps seroit affoibliee , et si 
pourroit la matiere estre repercutee aux membres principaulx, et comme elle seroit corrosive, 
virullente, de la malle qualité, elle corroderoit les membres principaulx ; si ne seroit pas le chancre 
principalment gari, et ainsi la vertu seroit agravee de toutes pars et affoiblie , et s’ensuivroit mort. 
Martin de Saint-Gilles, Comment. Aphorismes Ypocras, 1363, p. 193.
[…] pource au contraire la defaute d’ycelle excercitation refroide la chalour naturele desus dite et
afeblie la vertu digestive, pour la quel cause moult de superfluités s’engendrent qui sont ou poeent 
estre ausy aprés cause de pluseurs maladies. 
Evrart de Conty [Aristote], Problemes, ca 1380, I, 46, fol. 45v.



[2] AFFAIBLIR  Médecine - Pharmacopée 

verbe 
Etymologie  FEW III 616b : flebilis

Définition  Diminuer en vertu, en parlant d'une préparation médicinale.

Notes

var AFOIBLIR

Citations

[…] puis soit mise la dicte yaue avec .xv. pintes du vin viel dessus dit et devés savoir que les .ii. 
premieres pintes seront trop fors et que les .ii. aprés seront moult fors et les .ii. aprés bonnes mais non 
pas si fors quant plus va avant et plus afoiblist . 
Jean Pitard, Réceptaire, ca 1300, fol. 26va.


